
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le 1er décembre, Journée Mondiale de la lutte contre le SIDA 2008, nous nous joignons au peuple Malagasy 

pour célébrer la vie.  Depuis plus de 25 ans, la communauté mondiale a été témoin de l’impact dévastateur du 

VIH/SIDA.  Jusqu’à récemment, plusieurs personnes se sont demandées si on arriverait un jour à assurer la 

prévention, le traitement et les soins dans les milieux à ressources limitées où le VIH a été l’ultime punition.  En 

cette Journée Mondiale de la lutte contre le SIDA 2008, nous célébrons la vie.  Dans d’innombrables 

communautés dans le monde entier, à travers des partenariats avec le peuple Américain, des individus 

courageux dans des pays dévastés par le VIH/SIDA choisissent la vie, sauvant les vies de leurs concitoyens et 

concitoyennes, et créent l’espoir pour un avenir sans VIH/SIDA. 

 

En 2003, le Président Américain George W. Bush a lancé le Plan d’Urgence du Président des Etats-Unis pour le 

Secours face au SIDA (PEPFAR) afin de combattre le VIH/SIDA au niveau mondial – le plus grand 

engagement jamais fait par un pays pour combattre une seule maladie dans l’histoire.  À travers le PEPFAR, le 

Gouvernement américain a déjà octroyé  

18,8 milliards $ de financement pour la lutte contre le VIH/SIDA, tandis que le Congrès américain a autorisé 

jusqu’à 48 milliards $ pour la lutte contre le VIH/SIDA, la tuberculose et le paludisme pour les cinq prochaines 

années.  Les Etats-Unis constituent les plus grands contributeurs du Fonds Mondial pour la lutte contre le SIDA, 

la Tuberculose et le Paludisme (Fonds Mondial.)  A ce jour, les Etats-Unis ont contribué plus de 3,3 milliards $, 

ce qui représente 30% de la totalité des contributions reçues par le Fonds.   Madagascar a reçu 32 millions $ 

tous les ans de la part du Fonds Mondial.  L’Amérique a poursuivi son engagement en amenant le monde entier 

à son niveau de soutien pour le secours face au VIH/SIDA. 

 

Au cours du Sommet sur le Développement International à la Maison Blanche le 21 octobre 2008, le Président 

Bush a déclaré: "Dans un contexte de crise économique, on peut être tenté de se replier sur soi-même -- se 

concentrer n sur nos propres problèmes, tout en ignorant nos intérêts dans le monde entier. Cela peut être une 

erreur grave. L’Amérique s’engage -- et l’Amérique doit maintenir cet engagement -- envers le développement 

international pour des raisons qui demeurent vraies malgré les fluctuations des marchés." 

 

En plus des avantages touchant la sécurité et l’économie de notre engagement envers le développement, cela 

reflète la compassion du peuple Américain et une vérité éternelle: celui qui a reçu beaucoup, doit beaucoup.  Le 

PEPFAR est l’un des aspects de la nouvelle époque du développement dirigé par le Président Bush au cours des 

dernières années, axé sur le partenariat: soutien pour les stratégies et programmes nationaux confectionnés par 

les pays eux-mêmes, avec une responsabilité partagée pour les résultats, réalisés à travers le pouvoir des 

partenariats multisectoriels avec les organisations gouvernementales, non-gouvernementales, confessionnelles 

communautaires, le secteur privé, et les groups de personnes vivant avec le VIH/SIDA. 

 

 

La Mission américaine à Madagascar reçoit environ 2 million $ pour soutenir des programmes pour la lutte 

contre le VIH/SIDA mis en œuvre par l’Agence américaine pour le développement international (USAID) et le 

Corps de la Paix.  Ce financement permet de donner des formations aux personnels de santé, soutenir des 

programmes d’éducation par pairs, des diagnostics et un traitement des infections sexuellement transmissibles, 

et des campagnes de mass média, l’initiative "Carte Rouge " qui a atteint plus de 1,2 millions jeunes filles 

Malagasy âgées de 10 à 14 ans.  Cette initiative vise à aider les adolescents à dire "non" aux situations 

comportant des risques sexuelles.  En plus, tous les 140 Volontaires du Corps de la Paix à Madagascar, 

nonobstant leur domaine d’intervention primaire, jouent un rôle dans la lutte contre le VIH/SIDA.  Les 

volontaires travaillent aussi avec les centres de santé communautaire et organisent annuellement une course 

cycliste à Tamatave en vue de sensibiliser la population sur le VIH/SIDA à Madagascar. 
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Le taux de prévalence du VIH à Madagascar demeure au-dessous de 1% parmi la population générale.  Ainsi, 

on devrait continuer à focaliser l’attention sur la prévention de l’infection.  La Mission américaine travaille 

étroitement avec le Comité National de la Lutte Contre le Sida, le Ministère de la Santé et du Planning Familial, 

le Ministère de la Jeunesse et des Sports, et le Ministère de l’Education, tout en complétant le financement du 

Fonds Mondial et des autres bailleurs en vue d’entreprendre un certain nombre d’activités pour aider le public et 

les secteurs privés. 

 

Signé par 

L’Ambassadeur des Etats-Unis R. Niels Marquardt 

 

 
 

 


